DEUX LIGNES PARALLELES NE SE RENCONTRENT JAMAIS
ou
DE LA DIFFICULTE DE RENCONTRER LE THEORICIEN

1L parlait un Langage éinange: La sEmantique en math@matiques. EX puis AL parait
que quand on mathématise avec des bonbons, Les enfants finissent par manger Les
bonbons. Est-ce £a une des Limites des situations-problemes? Dans ma classe on
mange rarement des bonbons. Par contre on fait et on mange des repas compﬁezz et
quilibnis pourn La preparation desquels on a besoin des maths; bien sin qu'on
mange Les carottes, et Le reste. Ce qui n'empeche pas, enswite de netravaillen
de fagon plus abstraite sun des tabLeaux de nombres proportionnels {on doit dine
"LinCanite" malntenant, fe crodls).

Toujourns est-il que Le théonicien de ce joun, §ils du diew Mathématiques, parlant
un Langage digférent du mien, on ne se comprenait pas. Chacun essayait bien d'at-
tinen L'autre dans son champ de compélence. mais, prisonnier de mes nacines im-
plantées dans Les enfants, fe ne pouvais pas me hissern verns Lui; et Lul ne pou-
vait me nejoindre tant ses branches se devaient de resten dans Ee ciel pu azun
de La mathématique.

AﬂanA.dLakague de sounds !?

Pourntant je cnois qu'il a sucé ma séve.
J'aunais aimé progiter de son oxygene. Mais £'oxygéne pur ca saoile ... et je fus
saonl.

Que ceux qui ont réussi de telles rencontres ra-
content un peu leur expérience. Que ceux qui comme
moi jouent au ping-pong sans connaitre la balisti-
que, racontent aussi leur aventure.

Et si, par hasard, on était plusieurs dans ce cas
1a, on pourrait s'aider, on pourrait connaitre
mieux les notions mathématiques pour mieux les en-
seigner.

Peut- etre qu'on n'analyse pas vraiment sa pratique;
voyons-nous si notre démarche est comp]ete et va
de la formulation de 1a problématique & 1'atteinte
des dbjectifs?

Théoriser, c'est avoir 1a clairvoyance et compren-
dre ce qui se passe avec les enfants, c'est dire
pourquoi 1'on fait telle chose, c'est Tire et pou-

voir raconter sa pratique.

Jacques Querry, aolt 84
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